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NOUVELLES PROPRIETES DE LA L0X0DR0M1E ̂
D'APRIS M. H. D'ARREST.

(4s*/on Nachi I 8 J 3 , t XXXU p

1 Notations

oc, â coordonnées astronomiques d'un point d une lo\o-
dromie passant par Vorigine.

A — angle constant de la loxodromie at£c le méri-
dien $&

r— rayon de courbure sphériquede la loxodromie au
point (a, 2). * **¥*<

a', ôf = coordonnées du centre du cercle osculateur de
la loxodromie au point (a , (î).

^ — portion de la normale comprise entre la courbe
et Téquateur.

r ' = rayon de combine de la développée au point



n' = portion de la normale au point (a \ôf) comprise
entre la développée et l'équateur.

A' = angle que fait la développée au point (a ' , ô')
avec le méridien passant par ce point.

sf = longueur d'un arc de la développée.

2. Formules.

Équation de la loxodromie passant par l'origine :

( S \
45° = a cot A.

(2) cotr=z — sin A tang £.

(3) a ' = a z t ^

(4) t a n g o ' = db tang A séc£.

(5) tangr tang n —— coséc2A.

,,M , sin A tang «S'
(b) cot r' r= .—;-—
V } sur S'

{7 ) t a n g / ' tan^ n' = — coséc2 A sin4 d'

(8) sin A' sino' ~ db sin A., | ( ^ l A —f«'
(9) tanL^'=±:-tangA \A '2 ' -f- e \

équation de la développée.

(10) cos / cos A = cos $'.

3. On conclut de l'équation (9) que la développée de
la loxodromie n'est pas une loxodromie-, elle diffère en
cela de la spirale logarithmique.

Si l'on mène les deux cercles parallèles de latitude -f- A
et—A formant deux segments sphériques, l'équation (9)
montre que la développée est formée de deux spirales sépa-
rées, renfermées chacune dans un des segments et ayant le



pôle correspondant pour point asyrnptotique. Chacune
de ces spirales s'étend aussi dans la zone comprise entre
les parallèles.

4. Le cône qui a pour centre celui de la sphère et pour
base la développée de la loxodromie coupe le cylindre
qui touche la sphère suivant Féquateur en une certaine
ligne courbe; développant le cylindre, la ligne courbe
devient plane et a pour équation

i

équation de la caténaire.
5. A étant toujours l'angle constant, supposons qu'un

point décrive sur la sphère une courbe qui coupe chaque
méridien suivant un angle A' tel, que l'on ait la relation

tang A' — tang A sin fl ;

F équation de cette courbe sera

(a) log cos£ = a cot A :

la projection orthogonale de cette courbe sur Féquateur
a pour équation polaire

p

c'est une spirale logarithmique.
L'équation de la normale sphérique à la courbe (a)

est

tangd' — tang<î[cos(a — a') — tang A sin (a — a')],

où a', d' représentent les coordonnées courantes.
Faisant

S'= o,
- on obtient

tang sous-normale = cot A.



( 3 9 9 )
Ainsi lalsous-n|>rmale est constante, ce qui n'a pas lieu
pour la pactole sphérique.

6. îl&pelc^as ces formules générales données par* Gu-
dernlânn* ̂ ^ „

Soient
ƒ(«,*) = o ^

Féquationifjine courbe tracée sur la sphère ; rie rayon de
courbure; a', d'les coordonnées du centre de courbure
correspondant au point a , d.

Posons

—- = y ^ I -H y2 cos * = ) , x2 cos £ — y sin â = a

y> s i n J ~ y ,

on a

tang ( a — a ) = -i sin <r =

tangr r=
v— p

On trouve ces formules dans la Sphérique analytique
de Gudermann; Cologne, i83o.


